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(54) CHAUFFE-EAU DOTE D’UN SYSTEME DE SECURITE ANTI-CHAUFFE A SEC

(57) L’invention se rapporte à un chauffe-eau (1)
comprenant un réservoir (2) destiné à contenir de l’eau
et un moyen de chauffage (5) de l’eau stockée dans ledit
réservoir (2).

Selon l’invention, le chauffe-eau (1) comprend un
dispositif de sécurité (20, 30) apte à détecter la présence
d’eau dans le réservoir (2), ledit dispositif (20, 30) com-

portant un circuit électrique (21, 31) doté d’une source
énergétique (22, 32) et d’un élément de détection (23,
33) de la présence d’eau dans le réservoir (2), l’eau pré-
sente dans le réservoir (2) fermant électriquement ledit
circuit (21, 31) et activant ledit élément de détection (23,
33).
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Description

[0001] L’invention se rapporte à un chauffe-eau doté
d’un système de sécurité anti-chauffe à sec.
[0002] Généralement, un chauffe-eau contient un ré-
servoir et un élément de chauffage destiné à chauffer
l’eau qui est stockée dans ledit réservoir. Pour diverses
raisons, il peut arriver qu’il n’y ait plus d’eau dans ledit
réservoir, comme par exemple, à la mise en service,
après une vidange ou lors d’une fuite. Dans cette situa-
tion, aucune information n’est disponible de l’extérieur
du chauffe-eau, pour indiquer que le réservoir est vide
ou aucun système automatique bloque le fonctionne-
ment. Il est alors possible de déclencher une phase de
chauffage dans le réservoir, alors qu’il n’y a pas d’eau
dans celui-ci. Les conséquences d’un tel événement sont
que l’élément de chauffage peut se détériorer voire se
détruire complètement voire endommager le chauffe-
eau plus gravement.
[0003] Actuellement, les principales solutions mises
en oeuvre pour éviter une dégradation de l’élément de
chauffage dans de telles circonstances, sont les
suivantes :

- Déclenchement d’un fusible ou d’un coupe-circuit
thermique de sécurité,

- Mesure de l’absence de courant entre une anode et
une cathode,

- Mise en oeuvre d’un détecteur de débit d’eau.

[0004] Or, ces solutions présentent un certain nombre
d’inconvénients, parmi lesquels :

- Surcoûts importants,
- Fonctionnement qui n’est pas adaptable à tous les

types d’élément chauffant,
- Résultats aléatoires pour certaines solutions.

[0005] Un chauffe-eau selon l’invention est doté d’un
système de sécurité anti-chauffe à sec permettant d’em-
pêcher le déclenchement de l’élément de chauffage en
l’absence d’eau dans le réservoir.
[0006] L’invention se rapporte à un chauffe-eau com-
prenant un réservoir destiné à contenir de l’eau et un
moyen de chauffage de l’eau stockée dans ledit réser-
voir.
[0007] Selon l’invention, le chauffe-eau comprend un
dispositif de sécurité apte à détecter la présence d’eau
dans le réservoir, et en ce que ledit dispositif comporte
un circuit électrique doté d’une source énergétique et
d’un élément de détection de la présence d’eau dans le
réservoir, l’eau présente dans le réservoir fermant ledit
circuit et activant ledit élément. De cette manière, l’eau
présente dans le réservoir du chauffe-eau permet de fer-
mer, de façon directe ou indirecte, un circuit électrique
comportant un élément de détection apte à témoigner de
la présence d’eau dans ledit réservoir. L’expression « de
façon directe » signifie que l’eau va s’insérer dans le cir-

cuit électrique pour participer directement à la circulation
électrique grâce à ses propriétés de conduction électri-
que. L’expression « de façon indirecte » signifie que l’eau
va agir, par exemple par gravité, sur un composant du
circuit électrique afin de fermer ledit circuit et permettre
la circulation électrique dans celui-ci. L’élément de dé-
tection du circuit permettant de détecter la présence
d’eau dans le réservoir, peut par exemple être constitué
par un voyant lumineux ou un dispositif sonore pour l’in-
formation de l’utilisateur qui peut alors procéder à un arrêt
manuel du chauffage. Il peut également être constitué
par un relais en connexion avec l’élément de chauffage,
et apte à déclencher ou fermer l’alimentation de l’élément
chauffant pour permettre le chauffage de l’eau dans le
réservoir ou non dans le cadre d’un système automati-
que. Le dispositif de sécurité a pour but de s’assurer de
la présence de l’eau dans le réservoir et d’éviter que l’élé-
ment de chauffage ne soit activé à sec, c’est-à-dire en
l’absence d’eau dans le réservoir. Préférentiellement le
circuit électrique mis en oeuvre pour détecter la présence
d’eau dans le réservoir, est peu encombrant et est situé
au contact ou à proximité immédiate, de préférence quel-
ques centimètres du réservoir d’eau. Puisque l’eau par-
ticipe au dispositif de sécurité, une absence d’eau dans
le réservoir inactive ledit circuit.
[0008] Selon un mode de réalisation préféré d’un
chauffe-eau selon l’invention, l’eau s’insère dans le cir-
cuit électrique et permet le passage du courant grâce à
ses propriétés de conduction électrique. Le terme
« s’insère » signifie que l’eau va constituer un élément
du circuit électrique. Pour cette configuration, l’eau cons-
titue un élément de conduction du courant électrique et
fait partie intégrante du circuit électrique.
[0009] Selon un autre mode de réalisation préféré d’un
chauffe-eau selon l’invention, le circuit comprend un con-
tacteur, l’eau présente dans le réservoir activant ledit
contacteur par gravité. Pour cette configuration, l’eau va
agir par gravité sur un contacteur, qui fait partie intégrante
du circuit électrique, afin de fermer ledit circuit électrique.
[0010] Avantageusement, l’élément de détection est
un élément d’avertissement détectable depuis l’extérieur
dudit chauffe-eau. De façon préférentielle, cet élément
d’avertissement est déclenché dès que l’élément de
chauffage est activé et permet de s’assurer immédiate-
ment de la présence ou non d’eau dans le réservoir
[0011] De façon préférentielle, l’élément de détection
est une source lumineuse. Cette source lumineuse peut
être de toute nature et peut par exemple être constitué
par un voyant lumineux.
[0012] Selon un autre mode de réalisation préféré d’un
chauffe-eau selon l’invention, l’élément de détection est
une source sonore.
[0013] De façon avantageuse, l’élément de détection
pilote un relais permettant d’alimenter le moyen de chauf-
fage. Pour cette configuration, lorsque l’on cherche à ac-
tiver l’élément de chauffage pour chauffer de l’eau qui
serait présente à l’intérieur du réservoir, soit il ne se pas-
se rien car il n’y a pas d’eau dans ledit réservoir, soit
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l’élément de chauffage réagit en faisant monter la tem-
pérature de l’eau présente dans le réservoir.
[0014] Avantageusement, le moyen de chauffage est
une résistance chauffante.
[0015] De façon préférentielle, un chauffe-eau selon
l’invention comprend un tube interne émergeant vers
l’extérieur du réservoir, le dispositif de sécurité étant pla-
cé le long dudit tube (3) à l’extérieur du réservoir. De
cette manière, un tel tube permet d’acheminer l’eau pré-
sente dans le réservoir vers le dispositif de sécurité. C’est
l’eau présente dans le tube qui va interagir avec le dis-
positif de sécurité. De façon avantageuse, le tube est un
tube interne au réservoir permettant de détecter un rem-
plissage complet dudit réservoir en eau, le dispositif de
sécurité étant par exemple placé sous le réservoir au
niveau d’une sortie dudit tube interne. La partie émer-
geante du tube à l’extérieur du réservoir peut être recti-
ligne, ou comprendre une pluralité de segments rectili-
gnes faisant entre eux des angles.
[0016] Préférentiellement, le dispositif de sécurité anti-
chauffe à sec est inséré dans un support à choisir parmi
un manchon ou un raccord diélectrique. Un tel support
permet d’isoler le circuit électrique de l’extérieur, et donc
de le protéger de tout événement externe qui serait sus-
ceptible de le dégrader ou de l’endommager, en proté-
geant l’utilisateur d’un contact électrique. Généralement
un tel manchon ou un tel raccord diélectrique est déjà
présent sur les chauffe-eaux déjà existants.
[0017] Un chauffe-eau selon l’invention présente
l’avantage de posséder un dispositif de sécurité anti-
chauffe à sec grâce à la mise en oeuvre d’un circuit élec-
trique, qui est sûr et fiable, tout en étant peu encombrant.
En effet, les sources d’erreur au niveau dudit dispositif
de sécurité sont quasi-inexistantes, et l’élément de
chauffage ne pourra être activé qu’en la présence d’eau
dans le réservoir. Il a de plus l’avantage de posséder un
dispositif de sécurité anti-chauffe à sec impliquant direc-
tement l’eau du réservoir, diminuant grandement les ris-
ques d’activation de l’élément de chauffage en l’absence
d’eau dans le réservoir.
[0018] On donne ci-après une description détaillée
d’un mode de réalisation préféré d’un chauffe-eau selon
l’invention, en se référant aux figures suivantes :

- Les figures 1A, 1B et 1C sont trois vues de côté d’un
chauffe-eau selon l’invention, respectivement avant
le chauffage de l’eau, en cours d’utilisation et en fin
de chauffage de l’eau,

- Les figures 2A et 2B sont deux vues schématiques
d’un premier mode de réalisation préféré d’un circuit
de sécurité anti-chauffe à sec d’un chauffe-eau selon
l’invention, respectivement en l’absence et en pré-
sence d’eau (système manuel),

- Les figures 3A et 3B sont deux vues schématiques
d’un deuxième mode de réalisation préféré d’un cir-
cuit de sécurité anti-chauffe à sec d’un chauffe-eau

selon l’invention, respectivement en l’absence et en
présence d’eau (système automatique),

- Les figures 4A et 4B sont deux vues schématiques
d’un troisième mode de réalisation préféré d’un cir-
cuit de sécurité anti-chauffe à sec d’un chauffe-eau
selon l’invention impliquant un contacteur, respecti-
vement en l’absence et en présence d’eau (système
manuel),

- Les figures 5A et 5B sont deux vues schématiques
d’un quatrième mode de réalisation préféré d’un cir-
cuit de sécurité anti-chauffe à sec d’un chauffe-eau
selon l’invention impliquant un contacteur, respecti-
vement en l’absence et en présence d’eau (système
automatique),

[0019] Les figures 1A, 1B et 1C décrivent un usage
normal d’un chauffe-eau 1. En se référant à ces figures,
le chauffe-eau 1 comprend schématiquement un réser-
voir 2, un tube interne 3, une arrivée 4 d’eau froide, un
moyen de chauffage 5, un raccord diélectrique ou un
manchon standard 6 comportant le système de sécurité
anti-chauffe à sec, et une sortie d’eau chaude 7. Le ré-
servoir 2 est allongé et s’étend préférentiellement selon
une direction verticale. L’arrivée d’eau froide 4 débouche
au niveau d’une paroi inférieure 10 dudit réservoir 2. Le
tube interne 3 présente un diamètre qui est largement
inférieur aux dimensions du réservoir 2, et possède un
segment principal 11 inférieur qui est prolongé par un
segment secondaire 12 supérieur incliné. Le segment
principal 11 possède une extrémité inférieure traversant
la paroi inférieure 10 du réservoir 2 et qui débouche dans
le raccord diélectrique ou le manchon 6 placé sous le
réservoir 2, ledit segment principal 11 possédant une ex-
trémité supérieure, prolongée par le segment secondaire
12. La sortie d’eau chaude 7 est située au niveau du
raccord diélectrique ou du manchon 6. Le réservoir 2 est
alimenté en eau froide par l’arrivée 4 d’eau froide, jusqu’à
être complètement rempli, comme le montre la figure 1A.
Une fois que le réservoir 2 est plein, le moyen de chauf-
fage 5, qui peut avantageusement être représenté par
une résistance chauffante, est activé afin de chauffer
l’eau présente dans le réservoir 2. En cours d’usage,
l’eau présente une zone froide 8 et une zone chaude 9
comme le montre la figure 1B. Lorsque le chauffage se
poursuit suffisamment longtemps, l’eau présente dans
le réservoir 2 est uniformément chaude, comme l’illustre
la figure 1C. La sortie d’eau chaude 7 peut alors être
ouverte en fonction des besoins d’alimentation en eau
chaude de différents équipements extérieurs au chauffe-
eau 1, comme par exemple les équipements d’une cui-
sine ou d’une salle de bain.
[0020] Un problème souvent rencontré avec ce type
de chauffe-eau 1, est que le réservoir 2 peut se retrouver
vide, à la mise en route, suite à une vidange délibérée
ou à une fuite, ou pour toute autre raison, et qu’il n’existe
aucun moyen simple permettant de connaitre l’état du
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réservoir 2, vide ou plein. Le moyen de chauffage 5 peut
alors être activé alors qu’il n’y a plus d’eau dans le ré-
servoir 2, avec pour conséquence une détérioration du
chauffe-eau 1 ou de son moyen de chauffage 5.
[0021] Afin d’éviter qu’une telle situation ne se produi-
se, un chauffe-eau 1 selon l’invention est doté d’un dis-
positif de sécurité anti-chauffe à sec permettant de dé-
tecter la présence d’eau dans le réservoir 2. Un tel dis-
positif de sécurité anti-chauffe à sec est avantageuse-
ment logé dans le raccord diélectrique ou le manchon 6,
placé sous le réservoir 2 du chauffe-eau 1.
[0022] En se référant aux figures 2A et 2B, un premier
mode de réalisation préféré d’un dispositif de sécurité 20
anti-chauffe à sec d’un chauffe-eau 1 selon l’invention
est manuel et comprend un circuit électrique 21 doté
d’une source d’alimentation 22 en courant électrique
pouvant préférentiellement être une batterie, un voyant
lumineux 23 d’avertissement et deux bornes 24, 25 sé-
parées, plaçant par défaut le circuit électrique 21 dans
une configuration ouverte. Le terme « séparée » signifie
qu’il n’existe aucune liaison électrique entre lesdites deux
bornes 24, 25. Le tube interne 3 débouche dans le rac-
cord diélectrique ou le manchon 6, au niveau des deux
bornes 24, 25 séparées du circuit électrique 21. Le terme
« manuel » signifie que l’usager se rendant compte qu’il
n’y a pas d’eau dans le réservoir 2 ne déclenchera pas
l’élément de chauffage 5. Il est à préciser que le voyant
lumineux 23 pourrait être remplacé par un moyen d’aver-
tissement sonore, informant un utilisateur que le réser-
voir est rempli d’eau.
[0023] Ainsi, en se référant à la figure 2A, en l’absence
d’eau dans le tube interne 3, le circuit électrique 21 du
dispositif de sécurité est ouvert et aucun courant électri-
que ne circule dans celui-ci. Le voyant lumineux 23 indi-
que qu’il n’y a pas d’eau dans le réservoir 2 du chauffe-
eau 1. L’usager sera averti de l’absence d’eau.
[0024] A l’inverse, en se référant à la figure 2B, si de
l’eau est présente dans le tube interne 3, elle va se placer
entre les deux bornes 24, 25 séparées du circuit électri-
que 21, qui vont alors être immergées dans ladite eau.
Puisque l’eau possède des propriétés de conduction
électrique, elle va alors relier électriquement les deux
bornes 24, 25 dudit circuit électrique 21, qui va donc se
retrouver dans une configuration fermée. La source d’ali-
mentation électrique 22 est alors en capacité d’alimenter
en courant électrique le voyant lumineux 23 qui va ins-
tantanément s’éclairer, témoignant ainsi de la présence
d’eau dans le réservoir 2 du chauffe-eau 1. Le moyen de
chauffage 5 peut alors être activé en connaissance de
cause, afin de chauffer l’eau présente dans ledit chauffe-
eau 1.
[0025] En se référant aux figures 3A et 3B, un deuxiè-
me mode de réalisation préféré d’un dispositif de sécurité
30 d’un chauffe-eau 1 selon l’invention est automatique
et comprend un circuit électrique 31 doté d’une source
d’alimentation 32 en courant électrique pouvant préfé-
rentiellement être une batterie, un relais 33 qui est relié
au moyen de chauffage 5, et deux bornes 34, 35 sépa-

rées, plaçant par défaut le circuit électrique 31 dans une
configuration ouverte. Le terme « séparée » signifie qu’il
n’existe aucune liaison électrique entre lesdites deux bor-
nes 34, 35. Le tube interne 3 débouche dans le raccord
diélectrique ou le manchon 6, au niveau des deux bornes
34, 35 séparées du circuit électrique 31.
[0026] Ainsi, en se référant à la figure 3A, en l’absence
d’eau dans le tube interne 3, le circuit électrique 31 du
dispositif de sécurité est ouvert et aucun courant électri-
que ne circule dans celui-ci. Le relais 33 reste inactif, et
le moyen de chauffage 5 ne peut pas être déclenché.
[0027] A l’inverse, en se référant à la figure 3B, si de
l’eau est présente dans le tube interne 3, elle va se placer
entre les deux bornes 34, 35 séparées du circuit électri-
que 31, qui vont alors être immergées dans ladite eau.
Puisque l’eau possède des propriétés de conduction
électrique, elle va alors relier électriquement les deux
bornes 34, 35 dudit circuit électrique 21, qui va donc se
retrouver dans une configuration fermée. La source d’ali-
mentation électrique 32 est alors en capacité d’alimenter
en courant électrique le relais 33, qui va instantanément
déclencher le moyen de chauffage 5 pour faire monter
en température l’eau présente dans le réservoir 2 du
chauffe-eau 1. Le fait que le moyen de chauffage 5 puisse
être activé, témoigne de la présence d’eau dans le ré-
servoir 2 du chauffe-eau 1.
[0028] En se référant aux figures 4A et 4B, un troisième
mode de réalisation préféré d’un dispositif de sécurité 40
anti-chauffe à sec d’un chauffe-eau 1 selon l’invention
est manuel et comprend un circuit électrique 41 doté
d’une source d’alimentation 42 en courant électrique
pouvant préférentiellement être une batterie, un voyant
lumineux 43 d’avertissement et un contacteur 44 électri-
que mobile. Par défaut, le contacteur électrique 44 est
disjoint du circuit électrique 41, plaçant ledit circuit élec-
trique 41 dans une configuration ouverte. Le tube interne
3 débouche dans le raccord diélectrique ou le manchon
6, en étant séparé du circuit électrique 41 par le contac-
teur 44. Le terme « manuel » signifie que l’usager se ren-
dant compte qu’il n’y a pas d’eau dans le réservoir 2 ne
déclenchera pas l’élément de chauffage 5. Pour ce mode
de réalisation, il est à préciser que le voyant lumineux 43
pourrait également être remplacé par un moyen d’aver-
tissement sonore, informant un utilisateur que le réser-
voir est rempli d’eau.
[0029] Ainsi, en se référant à la figure 4A, en l’absence
d’eau dans le tube interne 3, le circuit électrique 41 du
dispositif de sécurité est ouvert et aucun courant électri-
que ne circule dans celui-ci. Le voyant lumineux 43 indi-
que qu’il n’y a pas d’eau dans le réservoir 2 du chauffe-
eau 1. L’usager sera averti de l’absence d’eau.
[0030] A l’inverse, en se référant à la figure 4B, si de
l’eau est présente dans le tube interne 3, elle va alors
déplacer le contacteur électrique 44 par gravité comme
l’indiquent les flèches 45, jusqu’à ce que ledit contacteur
44 ferme le circuit électrique 41. La source d’alimentation
électrique 42 est alors en capacité d’alimenter en courant
électrique le voyant lumineux 43 qui va instantanément
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s’éclairer, témoignant ainsi de la présence d’eau dans le
réservoir 2 du chauffe-eau 1. Le moyen de chauffage 5
peut alors être activé en connaissance de cause, afin de
chauffer l’eau présente dans ledit chauffe-eau 1. Le con-
tacteur électrique 44 est une pièce apte à conduire le
courant électrique et est préférentiellement réalisée en
métal.
[0031] En se référant aux figures 5A et 5B, un quatriè-
me mode de réalisation préféré d’un dispositif de sécurité
50 d’un chauffe-eau 1 selon l’invention est automatique
et comprend un circuit électrique 51 doté d’une source
d’alimentation 52 en courant électrique pouvant préfé-
rentiellement être une batterie, un relais 53 qui est relié
au moyen de chauffage 5, et un contacteur électrique 54
mobile. Par défaut, le contacteur électrique 54 est disjoint
du circuit électrique 51, plaçant ledit circuit électrique 51
dans une configuration ouverte. Le tube interne 3 débou-
che dans le raccord diélectrique ou le manchon 6, en
étant séparé du circuit électrique 51 par le contacteur 54.
[0032] Ainsi, en se référant à la figure 5A, en l’absence
d’eau dans le tube interne 3, le circuit électrique 51 du
dispositif de sécurité est ouvert et aucun courant électri-
que ne circule dans celui-ci. Le relais 53 reste inactif, et
le moyen de chauffage 5 ne peut pas être déclenché.
[0033] A l’inverse, en se référant à la figure 5B, si de
l’eau est présente dans le tube interne 3, elle va alors
déplacer le contacteur électrique 54 par gravité comme
l’indiquent les flèches 55, jusqu’à ce que ledit contacteur
54 ferme le circuit électrique 51. La source d’alimentation
électrique 52 est alors en capacité d’alimenter en courant
électrique le relais 53, qui va instantanément déclencher
le moyen de chauffage 5 pour faire monter en tempéra-
ture l’eau présente dans le réservoir 2 du chauffe-eau 1.
Le fait que le moyen de chauffage 5 puisse être activé,
témoigne de la présence d’eau dans le réservoir 2 du
chauffe-eau 1.

Revendications

1. Chauffe-eau (1) comprenant un réservoir (2) destiné
à contenir de l’eau et un moyen de chauffage (5) de
l’eau stockée dans ledit réservoir (2), caractérisé
en ce qu’il comprend un dispositif de sécurité (20,
30) anti-chauffe à sec, apte à détecter la présence
d’eau dans le réservoir (2), et en ce que ledit dispo-
sitif (20, 30) comporte un circuit électrique (21, 31)
doté d’une source énergétique (22, 32) et d’un élé-
ment de détection (23, 33) de la présence d’eau dans
le réservoir (2), l’eau présente dans le réservoir (2)
fermant électriquement ledit circuit (21, 31) et acti-
vant ledit élément de détection (23, 33).

2. Chauffe-eau selon la revendication 1, caractérisé
en ce que l’eau s’insère dans le circuit électrique
(21, 31) et permet le passage du courant grâce à
ses propriétés de conduction électrique.

3. Chauffe-eau selon la revendication 1, caractérisé
en ce que le circuit électrique comprend un contac-
teur, et en ce que l’eau présente dans le réservoir
(2) active ledit contacteur par gravité.

4. Chauffe-eau selon l’une quelconque des revendica-
tion 1 à 3, caractérisé en ce que l’élément de dé-
tection est un élément d’avertissement (23) détec-
table depuis l’extérieur dudit chauffe-eau (1).

5. Chauffe-eau selon la revendication 4, caractérisé
en ce que l’élément de détection est une source
lumineuse (23).

6. Chauffe-eau selon la revendication 4, caractérisé
en ce que l’élément de détection (23) est une source
sonore.

7. Chauffe-eau selon l’une quelconque des revendica-
tions 1 à 3, caractérisé en ce que l’élément de dé-
tection (33) pilote un relais permettant d’alimenter le
moyen de chauffage (5).

8. Chauffe-eau selon la revendication 7, caractérisé
en ce que le moyen de chauffage (5) est une résis-
tance chauffante.

9. Chauffe-eau selon l’une quelconque des revendica-
tions 1 à 8, caractérisé en ce qu’il comprend un
tube (3) interne émergeant vers l’extérieur du réser-
voir (2), et en ce que le dispositif de sécurité (20,
30) est placé le long dudit tube (3) à l’extérieur du
réservoir (2).

10. Chauffe-eau selon la revendication 9, caractérisé
en ce que le tube est un tube interne (3) au réservoir
(2) permettant de détecter un remplissage complet
dudit réservoir (2) en eau, et en ce que le dispositif
de sécurité (20, 30) est placé sous le réservoir (2)
au niveau d’une sortie dudit tube interne (3).

11. Chauffe-eau selon l’une quelconque des revendica-
tions 1 à 9, caractérisé en ce que le dispositif de
sécurité (20, 30) est inséré dans un support (6) à
choisir parmi un manchon et un raccord diélectrique.
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